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GROUPE DE LA MAJORITÉ RASSEMBLÉE

ÊTRE TOUS RESPONSABLES 

A lors que la France est attaquée et meurtrie, que nombre de nos concitoyens souffrent du 
chômage, de la maladie, que nos représentants politiques n’ont jamais été aussi décriés et que 
tous ces excès font le lit des extrémistes, nous assistons à des comportements consternants de 

nos oppositions locales.

Notre ville se porte bien, elle est très bien gérée, elle est enviée, jalousée ! Bien sûr, on peut toujours 
s’améliorer notamment avec l’effort de tous pour la propreté et la circulation. 

Mais pour nos oppositions rien ne va. C’est la catastrophe permanente ! Pas une seule tribune positive 
de l’opposition de l’ancien maire et du député en 30 mois de mandat !

Pire ! Un double jeu permanent. 

Ils se plaignent de la lenteur de l’aménagement de l’Île Seguin, dénoncent d’hypothétiques dettes 
colossales, mais cet été encore leurs colistiers de mars 2014 ont déposé un nouveau recours adminis-
tratif ! Idem pour la gauche associée au premier recours. 

Comment peut-on mépriser à ce point la démocratie ? Les Boulonnais ont choisi leur projet de l’Île 
Seguin en décembre 2012 par une votation massive (17 000 participants). Ce choix a été confirmé 
par les élections municipales de mars 2014. Un protocole d’accord a été élaboré en commun avec les 
requérants puis voté par le conseil municipal en septembre 2015 mais n’a toujours pas été signé à ce 
jour, hormis par une association écologiste.

Et au cours de cet été 2016, un nouveau recours a été déposé ! 

On constate ces mêmes dérives et ces mêmes excès avec l’étude sur le projet de fusion de notre ville 
avec Issy-les-Moulineaux. 

« Gouverner c’est prévoir » dit-on… Qui croit sérieusement qu’en cas d’alternance gouvernementale 
en mai 2017 la méga Métropole du Grand Paris sera remise en cause ? On sait bien que non ! La force 
de la machine administrative est bien trop puissante. Or la création de cette MGP a signifié, depuis le 
1er janvier 2016, la fin de la communauté d’agglomération Grand Paris Seine Ouest* si utile jusque-là 
au développement de notre territoire. 

Il nous faut donc chercher des pistes. La fusion en est une. Les identités historiques, la force des habi-
tudes doivent être respectées, évaluées. Comme l’a dit le maire le 9 juillet, il faut s’écouter. 

Mais sur ce sujet aussi trop d’excès des oppositions : refus du débat le 7 avril et absence à la séance 
du conseil municipal du 9 juillet des colistiers du député et de l’ancien maire. 

Que le député twitte par exemple que la fusion a été votée le 9 juillet est grave et mensonger, surtout 
pour quelqu’un qui aspire depuis tant d’années à des responsabilités gouvernementales !

De même, depuis 2001, le conseil municipal s’est toujours réuni en juillet. Pierre-Mathieu Duhamel 
alors maire en avait même convoqué un le 12 juillet 2007. Il ne faut pas mentir et faire le jeu des 
extrêmes ! C’est irrespectueux des Boulonnais ! 

Notre ville mérite mieux, comptez sur nous.  
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* GPSO est devenue, le 1er janvier dernier, un Etablissement Public Territorial, équivalent d’un syndicat 
de communes sans fiscalité propre.


